
LOUISE 
Patrick Bruel 
 
Je ne comprends rien à ton histoire 
Sur ton coup les traces d'un foulard  
Un jeu, un défi tellement noir 
Qu'est ce qu'on t'a promis, regarde-moi 
Ce vertige en échange de quoi 
Pourquoi ta vie et pourquoi toi? 
Louise, Louise 
Dis-moi où tu vas 
Parle je n't'entends pas 
Je n'trouve pas tes mots Louise, aide-moi 
Dis quel salaud t'a volé ta voix 
Mais Louise sais-tu seulement où elle va 
Cette baleine gravée sur ton bras 
Sur quel récif elle t'échouera 
Tu cherches ta place au mauvais endroit 
La prochaine étape ce sera quoi 
Un nom qui s'efface et voilà 
Louise, Louise 
Dis-moi juste pourquoi 
Parle je n't'entends pas 
Je n'trouve pas tes mots Louise, aide moi 
Dis quel salaud te dictera 
Dis-moi Louise quelle vague t'emportera 
Fuir, je voulais fuir dans l'eau qui me tue  
Je vois chavirer la vie que je n'ai pas vécu 
Le rire de mon père, ma première soirée 
Ce garçon qui danse, qui danse et qui m'aurait aimé  
Oh Louise, Louise 
Louise ne lâche pas mes yeux  
Ne lâche pas ma main 
Je te laisserai pas glisser toute seule sur ce chemin 
Tu vaux tellement mieux qu'un jeu de vilain  
Une marionnette qu'un jour on like, qu'un jour on jette  
Tu auras des combats, victoire et défaite 
Tu auras des histoires et puis un jour tu feras la tienne  
Ne lâche pas mes yeux  
Ne lâche pas ma main 
J'te promets pas la lune, tu sais la terre c'est déjà bien  
C'est déjà bien, bien 
Tu sais la terre c'est déjà bien 
Louise, Louise 
Tu sais la terre c'est déjà bien 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



FRAGILE 
Soprano 
Elle était si timide et si fragile 
Introvertie et si naïve 
Au milieu de trente élèves trouver sa place n'était pas si facile 
Pour elle de se faire des amis était quasi-impossible 
Tu connais les gosses entre eux méchants quand ils ont trouvé leur cible 
Ça commence par un surnom puis les mauvaises blagues s'enchaînent 
Il met du sel sur les plaies de ses complexes avec tellement de haine 
Qu'elle vit avec la peur quand elle voit son cartable 
À la surprise générale, elle commet l'irréparable 
Elle avait ce regard innocent qui n'attendait qu'à être aimé 
Mais la vie fût autrement 
Si fragile, tous ces mots ont fini par la briser 
Elle qui ne voulait qu'être aimée 
Oh oh oh oh oh 
Elle qui ne voulait qu'être aimée 
Oh oh oh oh oh 
On vit l'époque du virtuel 
Des tutos pour du Rimmel 
Snapchat, Snapchat, dis-moi, qui est la plus belle? 
Pour elle, être aimée c'est d'être likée 
Donc elle s'entraîne devant sa glace à faire un selfie, filtre beauté 
Quelques cœurs sur sa photo 
Mais surtout des commentaires 
Des moqueries, des critiques des insultes, des emojis pervers 
Toute cette violence gratuite devient pour elle insupportable 
Donc elle éteint son portable et commet l'irréparable 
Elle avait ce regard innocent qui n'attendait qu'à être aimé 
Mais la vie fût autrement 
Si fragile, tous ces mots ont fini par la briser 
Elle qui ne voulait qu'être aimée 
Oh oh oh oh oh 
Elle qui ne voulait qu'être aimée 
Oh oh oh oh oh 
Voilà pourquoi j'ai besoin que tu me parles de toi 
Que tu me partages tes rêves et tes doutes 
Que tu saches que ton père sera toujours là 
Pour arracher les mauvaises herbes sur ta route 
Qu'importe ce que dit ou pense le monde 
Tu es la plus forte et la plus belle à mes yeux 
Ne te laisse jamais rabaisser par les autres 
N'oublies pas 
Qu'elle avait ce regard innocent qui n'attendait qu'à être aimé 
Mais la vie fût autrement 
Si fragile, tous ces mots ont fini par la briser 
Elle qui ne voulait qu'être aimée 
Oh oh oh oh oh 
Elle qui ne voulait qu'être aimée 
Oh oh oh oh oh 
Elle qui ne voulait qu'être aimée 
 

 

 



MAUX D’ENFANTS 
 
Patrick Bruel, La Fouine 
Tu rentres tôt, plus tôt qu'avant 
Tu allumes ton ordi, tu attends 
Ils sont tous là, derrière l'écran 
Cette fois encore, c'est pas ta fête 
Tu lis quand même, tu baisses la tête 
Il faudra bien que ça s'arrête 
Ces mots jetés, un peu pour voir 
Derrière un clavier, va savoir 
Quel enfant sage prend le pouvoir 
Seul dans sa chambre, un gamin rit 
Pour faire rire les autres avec lui 
Et ça tombe sur toi aujourd'hui 
Sèche tes larmes, regarde-moi 
J'ai encore plus mal que toi quand tes yeux me demandent 'Pourquoi?' 
On répète ce que l'on entend 
On cherche sa place dans le vent 
Mais ce ne sont que des maux, d'enfants 
Pour une fille, qui leur dit non 
Pour un garçon qui aime un garçon 
Pour une petite phrase à la con 
Parce qu'au milieu, d'une cour d'école 
Il n'y a pas que les ballons qui volent 
Il n'y a pas que des jeux drôles 
Qui est minable, qui est cador 
Pour un blouson, ou un portable 
C'est si facile de mettre à mort 
Lève la tête, regarde-moi 
J'ai encore plus mal que toi 
(Yeah, Fouiny Babe, yeah) 
Et on les croise à la pelle, les voyous virtuels 
Les petites ont 13 piges, veulent déjà être sensuelles 
Les murs n'ont plus d'oreilles ils ont Bluetooth ADSL 
Et on joue au jeu de celui qui sera le plus cruel 
Les commentaires appellent au secours, parfois les mots sont des larmes 
Les claviers ça tire, les ordis sont des armes 
'Maman je reste dans ma chambre, 
Maman j'ai pas trop faim, 
Maman j'ai fait souffrir mais c'est court comme un refrain' 
Rencontres sur le net, tu sais même plus qui tu vois 
Privés sont les messages, plus besoin de se casser la voix 
Je t'aime par SMS et tu me manques par e-mail 
Tu m'as kiffé sur Twitter et t'as rompu par BBM 
Moi quand j'étais petit on avait pas d'ordinateur 
On restait jouer au foot et on parlait pendant des heures 
Toi t'es seul devant l'écran, et même les jours de fête 
Dis-moi avec qui tu surfes, je te dirai qui tu traites 
Pourquoi, demande leur 
Ils ne savent pas, ils croient jouer comme les grands 
A d'autres guerres, à d'autres jeux d'enfants 
Lève la tête, parle, je t'entends 
Change le sens du vent 
La haine se glisse, dans les bagages 
A l'âge des livres d'images 



(Yeah, comment lever la tête de mon clavier?) 
Sèche tes larmes, regarde-moi 
(T'as qu'à ouvrir un compte si tu veux parler) 
Tellement d'entre-mots pour toi 
(Papa j'ai plus trop le temps, je suis connecté) 
Quand tes yeux demandent 'Pourquoi?' 
(Je suis tranquille dans ma chambre, tu sais bouger) 
Nulle part, si tu n'en parles pas 
 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



PETITE EMILIE 
Keen'V 
Petite Emilie 6 ans et demi 
Est l'unique fille d'une famille reconstruite 
Une mère pour qui elle est toute sa vie 
Et un beau père qui l'aime comme si elle était de lui 
Si gentille, si belle, des yeux qu'ensorcellent 
Pour ceux d'sa mère elle en était la prunelle 
Elle ne pouvait pas vivre l'une sans elle 
Leur relation était devenue plus que fusionnelle 
Petite Emilie a 8 ans passée 
Rien a change sauf qu'elle a déménagé 
Fini la campagne isolée 
Elle vit maintenant en ville car sa maman fut mutée 
Une nouvelle école, de nouveaux amis 
Elle ne mit pas longtemps a s'adapter a cette vie 
Du haut de ses 8ans on peut dire qu'elle est ravie 
Car t out va pour le mieux pour petite Emilie 
Petite Emilie a 10 ans était 
Devenue une petite fille comblée 
On peut dire que l'école lui plaisait 
Bonne élève pour maman elle en était une fierté 
Un peu rondelette, de bonnes petites joues 
Elle essuie les critiques de quelques jaloux 
Devant les profs ils s'appelaient "bouffe tout" 
Mais ce n'sont que des enfants après tout 
Petite Emilie a 12 ans maintenant 
Adolescente renfermée au grand damne de maman 
Fini le joli visage souriant 
C'est une petite fille maussade qu'elle est devenue a present 
Faut dire qu'au collège tout avait change 
Trop d’élèves ne faisaient que de se moquer 
Partout elle se sentait rejetée 
Tantôt frappée et tantôt injuriée 
Elle se demandait comment faire face 
Elle était devenue le souffre douleur de la classe 
Sur les réseaux sociaux ils l'appelaient "la dégueulasse" 
Des photos d'elle tournaient montrant son ventre qui dépasse 
Ne sachant pas comment faire 
Ni comment réagir a cet enfer 
Par honte et ne voulant pas affoler sa MERE 
Petit Emilie décida de se taire 
Mais un soir de décembre 
Petit Emilie rentra chez elle dénudée 
Ces camarades tous ensembles 
L'avaient enfermée dans le vestiaire pour la doucher 
S'en était trop pour elle 
Trop qu'elle ne puisse encore supporter 
Alors elle étendit ses ailes 
Et pris son envole vers la paix 
 


